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AFFOLTER TECHNOLOGIES SA Jordane Neukomm vient d’achever son apprentissage de polymécanicien option décolletage. 
Lauréat du concours ICL Cup avec trois autres jeunes, il s’envole samedi pour un stage de deux mois à Shanghai 

Un plus pour valoriser les métiers techniques
PHILIPPE OUDOT 

C’est un grand saut dans l’in-
connu qui attend Jordane Neu-
komm: à tout juste 20 ans, ce 
jeune homme de Sornetan, qui 
vient d’obtenir avec brio son 
CFC de polymécanicien option 
décolletage chez Affolter Tech-
nologies SA, à Malleray, va en ef-
fet décoller samedi de Genève à 
destination de Pékin, puis Shan-
ghai, pour une aventure hors du 
commun. Avec trois autres jeu-
nes Suisses, il a en effet été sélec-
tionné parmi 257 candidats pour 
un stage professionnel de deux 
mois dans la capitale économi-
que de la Chine, dans le cadre de 
l’ICL Cup (voir «Un stage profes-
sionnel pour voir du pays»).  

Hier, l’entreprise formatrice 
avait convié les médias régio-
naux pour présenter ce projet, 
en présence de Jordane Neu-
komm, de Nicolas de Toledo, di-
recteur d’ICL, et de Dominique 
Lauener, président du conseil 
d’administration de LX Preci-
sion, établie à Shanghai. «L’an 
dernier, au Swiss Center de cette 
mégapole, nous avons entendu 
parler du projet ICL Cup, alors en 
gestation et qui cherchait des parte-
naires. En tant qu’entreprise for-
matrice très impliquée pour valori-
ser les métiers techniques, nous 

nous sommes tout de suite intéres-
sés», a expliqué Nicolas Curty, 
directeur d’AF Management 
(une des quatre entités du 
groupe Affolter, ndlr).  

Un capital à valoriser 
Pour ce dernier en effet, cette 

bourse de séjour offerte à de jeu-
nes professionnels est une belle 
occasion de mieux faire connaî-
tre les professions techniques. 
«Il faut en finir avec cette image de 
travail salissant. Si on veut que ça 

change, il faut valoriser ces métiers 
et les rendre attractifs, car ils sont 
porteurs d’avenir! En particulier 
dans l’Arc jurassien où ils représen-
tent un emploi sur deux. Les pro-
duits qu’on y fabrique sont exportés 

dans le monde entier! Mais pour 
que ce capital perdure, il faut for-
mer des jeunes, raison de notre en-
gagement. Notre participation à ce 
projet va dans ce sens, car il permet 
de montrer que nos métiers offrent 
aussi d’intéressantes perspectives.»  

Un peu d’appréhension 
A quelques jours du grand dé-

part, Jordane Neukomm se ré-
jouit de son expérience pro-
chaine dans l’Empire du Milieu, 
avec toutefois une certaine ap-
préhension. «Au début, je n’étais 
pas très enthousiaste, car j’ai peu 
voyagé. Mais mon entourage et 
mon employeur m’ont poussé en 
me disant qu’une telle opportunité 
ne se présente pas deux fois dans la 
vie! J’ai aussi parlé avec un jeune 
Suisse qui travaille chez LX Préci-
sion où je ferai mon stage, et lui 
aussi m’a encouragé!»  

Titulaire d’une maturité pro-
fessionnelle, il souligne que 
cette expérience lui offrira une 
nouvelle corde à son arc et lui 
ouvrira forcément de nouvelles 
portes pour son avenir profes-
sionnel. Un avenir qui, pour 
l’heure, n’est pas encore tout tra-
cé: «Je verrai à mon retour. Je serais 
peut-être intéressé à suivre une 
formation supérieure dans une 
école technique, mais tout reste 
ouvert pour le moment.» � Son CFC de polymécanicien option décolletage en poche, Jordane Neukomm va s’envoler pour la Chine. BRUNO PAYRARD

En signant la charte d’adhésion, la 
commune de La Neuveville est entrée 
officiellement dans l’association «Les 
plus beaux villages de Suisse». 

La Neuveville, la «perle du lac de 
Bienne», s’est jointe aux autres joyaux 
que l’association expose dans sa vitrine 
ouverte sur le monde. Tours, ruisseau à 
ciel ouvert, venelles et fontaines monu-
mentales marquent la petite cité mé-
diévale aux maisons colorées et serrées 
les unes contre les autres, entre lac et 
montagne.  

La Neuveville n’est pas seule à rejoindre 
l’association. Elle a en effet signé la 
charte en même temps que le village de 
Gruyères. Du coup, c’est aussi un patri-
moine gastronomique qui est mis à 
l’honneur puisque ces deux villages re-
flètent des produits (vin et fromage) 
connus bien au-delà de nos frontières. 

Gruyères et La Neuveville rejoignent 

les villages francophones de Saint-Ur-
sanne, et Grandson, ainsi que les italo-
phones de Morcote (TI), Ascona (TI) et 
Poschiavo (GR) qui ont déjà adhéré à 
l’association au cours de ces dernières 
semaines. Bien qu’elle soit fière d’être 
née au Tessin, l’association vise à opérer 
au niveau national sans distinctions ni 
régionalismes. 

Même si elle n’est active que depuis 
quelques mois, l’association a réussi à 
susciter l’intérêt de plusieurs commu-
nes ainsi que de nombreux citoyens. La 
page Facebook de l’association (www.fa-
cebook.com/borghisvizzera) compte 
plus que 5300 followers. Tous les posts 
sont rédigés en quatre langues (français, 
allemand, italien et anglais) et le site 
web www.beauxvillages.ch (dans la der-
nière phase de construction) sera pro-
chainement aussi disponible en quatre 
langues. L’association a pour ambition 

de devenir bientôt un nouveau point de 
référence dans le panorama touristico-
culturel suisse. � COMM

De g. à dr.: Alexander Powell (responsable presse de l’association), Roland Matti (maire), 
Andrea Olivieri (vice-maire), et Francesco Cerea (conseiller culturel de l’association). LDD

LA NEUVEVILLE La cité médiévale est désormais membre de l’association «Les plus beaux villages de Suisse» 

La perle du lac de Bienne rejoint d’autres joyaux du pays

PROMOUVOIR ET VALORISER 
«Les plus beaux villages de Suisse» est une 
association suisse indépendante. Née en 
2015, elle a pour but de promouvoir, protéger, 
valoriser et coordonner dans un circuit tou-
ristique les communes qui en font partie sur 
la base de critères qualitatifs comme le pa-
trimoine historique et culturel, architectural 
et paysager.  
Elle s’inspire d’associations analogues exis-
tant déjà depuis plusieurs années dans 
d’autres pays comme «Les plus beaux Villa-
ges de France» et «I Borghi più belli d’Italia», 
desquelles elle reprend les standards quali-
tatifs et quantitatifs en les adaptant à notre 
pays. � COMM

DEPUIS 2001  LX Précision a été fondée en 2001 à Shan-
ghai. Active dans le décolletage, l’entreprise occupe quelque 
200 collaborateurs – «199 Chinois et un jeune Suisse de 
27 ans», a précisé Dominique Lauener, président du conseil 
d’administration. Il souligne que si Jordane Neukomm sera 
sans doute quelque peu dépaysé dans la mégapole chinoise, 
«il n’aura guère de peine à s’adapter dans notre atelier de décol-
letage qui est très semblable à ceux qu’on trouve ici, dans l’Arc ju-
rassien. Sur notre parc de quelque 120 machines, nous sommes no-
tamment équipés de machines Tornos, ainsi que d’autres de 
concurrents asiatiques.»  

 
OUVERTE SUR LE MONDE  Dominique Lauener assure 
qu’un tel stage est une expérience unique, et ouvre de nou-
veaux horizons. D’autant que Shanghai est une ville très cos-
mopolite, qu’on appelle souvent la «New York d’Asie». Une 
ouverture qui fait partie des gènes de cette cité du futur. «Il 
faut en effet savoir qu’en 1931, on dénombrait plus de voitures à 
Shanghai qu’à New York!» � PHO

La New York d’Asie

Pour Nicolas 
Curty, pouvoir 
participer à un tel 
stage en Chine 
prouve que les 
professions 
techniques offrent 
aussi de belles 
perspectives.

LARGE EXPÉRIENCE  Integrate Chi-
nese Life (ICL) est une agence de place-
ment de stages et d’études en Chine. Son 
directeur Nicolas de Toledo dispose lui-
même d’une large expérience dans ce 
pays où il a vécu plusieurs années dès l’âge 
de 19 ans et dont il maîtrise la langue. 
Avec plusieurs partenaires, il a lancé cette 
année un concours permettant à de jeu-
nes Suisses de gagner une bourse de deux 
mois dans ce pays, important partenaire 
économique de la Suisse. «L’objectif de cet 
ICL Cup est de renforcer l’intérêt des jeunes 
Suisses pour la Chine en leur offrant la possi-
bilité de découvrir ce pays par le biais d’un 
stage professionnel», a-t-il expliqué. 
 
APPRENTIS INTÉGRÉS  Quelque 
257 candidats, principalement de Suisse 

romande, ont pris part à la 1re édition de 
ce concours. Au départ, celui-ci s’adressait 
aux étudiants, mais ICL l’a aussi ouvert 
aux apprentis, car «la Chine est en train de 
réformer en profondeur son système de for-
mation professionnelle en s’inspirant de notre 
système dual», relève Nicolas de Toledo. 
«Nous avons donc cherché des entreprises 
partenaires, afin de pouvoir aussi intégrer 
des apprentis.» Lors de la prochaine édi-
tion de l’ICL Cup, il espère pouvoir propo-
ser une quinzaine de places de stage. 

 
QUATRE LAURÉATS  Comme le souli-
gne le directeur d’ICL, il n’y avait pas de 
critères de sélection particuliers pour po-
ser sa candidature: «Nous avons surtout 
évalué la motivation des jeunes, mais aussi 
leur curiosité et leur esprit d’aventure.» Les 

lauréats ont tous un parcours différent, 
mais vont partager la même aventure. 
Ainsi, Meghan Golinucci, étudiante à la 
Haute Ecole d’ingénierie et de gestion du 
canton de Vaud, Anne-Lise Déquenne, 
étudiante à HEC Lausanne, et Philippe 
Nasr, étudiant à l’Université de Genève, 
feront le voyage avec Jordane Neukomm. 
A Shanghai, ils travailleront chacun dans 
une entreprise différente, mais se retrouve-
ront le soir dans le logement qu’ils vont 
partager. Sur place, ils pourront participer 
à des événements culturels, nouer des 
contacts et… suivre des cours pour ap-
prendre quelques rudiments de chinois. 
«J’ai déjà chargé une application pour ap-
prendre un peu la langue, mais c’est terrible-
ment compliqué!», a grimacé Jordane  
Neukomm. � PHO

Un stage professionnel pour voir du pays 
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